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Cette fête qui nous rassemble ce soir, en particulier les membres des Équipés Notre-Dame
dont  c’est  la  fête  patronale,  demande  que  nous  réfléchissions  d’abord  sur  son  sens.
L’Immaculée Conception, cela signifie  que Marie  est  parfaite,  sans péché, sans  aucune
faute. Et ce dès le début de sa vie, bien avant sa naissance. Ceci pour nous rappeler que
notre vie commence bien avant, et que tout bébé à naître mérite le respect. C’est en ce
sens que les évêques de France viennent de rappeler à notre gouvernement que protéger
la vie et réprouver l’avortement n’est quand même pas un délit. 

Et pourquoi donc Marie est-elle immaculée ? A cause de son fils. Comme Jésus est Dieu, fils
de Dieu, parfait, il fallait que sa mère fût à la hauteur de la dignité de son divin fils, et donc
elle  aussi  parfaite et sans péché.  Ce n’est pas le fils  qui  ressemble à sa mère,  c’est  le
contraire, la mère qui ressemble à son fils. 

De même pour la fin de sa vie terrestre. Étant donné que la mort est une conséquence du
péché, et que Marie est sans péché, elle ne peut donc pas connaître la mort. Et elle sera
enlevée au ciel, près de son Fils, sans mourir, ce sera son Assomption.

Pour  nous,  pour  nos  foyers,  pour  nos  familles,  Marie  est  un  exemple.  Un  modèle  de
disponibilité et de simplicité. Elle, humble petite jeune fille d’un village inconnu, dit oui à
l’ange qui lui parle. En toute disponibilité. Sans tambour ni trompette. Elle va risquer sa
vie, elle va souffrit. De son côté Joseph entendra aussi l’appel de l’ange dans son sommeil.
Il dira oui, il fera ce que Dieu et son ange lui demandent, il prendra l’enfant qui n’est pas
de lui et sa mère, et il leur sauvera la vie. Soyons comme Joseph et Marie, servante du
Seigneur, serviteur du Seigneur. Tout simplement en étant à notre place, là où Dieu nous a
mis.

Prions pour nos familles, en ce soir  de fête. Elles connaissent des grandes joies et des
grandes  difficultés.  Prions  pour  toutes  les  générations,  des  arrière-petits-enfants  aux
arrière-grands-parents.  Beaucoup  sont  fragilisées.  La  vie  n’est  jamais  un  long  fleuve
tranquille. Mais le Père Caffarel disait qu’un couple qui  prie est comme une coupe qui se
tend vers le ciel et recueille dans ses mains l’ondée et la bénédiction du Seigneur.

Ce soir à Lyon, c’est grande fête. Fête profane, la fête des Lumières, qui se défend de toute
récupération  religieuse.  Chaque  maison  est  invitée  à  pavoiser  de  lumières.   Certes  la
lumière n’enlève pas les ténèbres.  Elle est trop fragile.  Mais elle permet de baliser les
obstacles, de tracer la route que nous voulons prendre, de nous guider les uns les autres,
de garder et d’entretenir l’espérance. Que Dieu nous éclaire et que Jésus, Marie et Joseph
nous gardent tous sur la route de nos vies.
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